
Fin entrevue de la morosité québécoise ? 
Les manifestations, bigarrées et diversifiées, reprennent de la vigueur  
 
Depuis la défaite du Front commun au début 2016, Montréal n’avait pas vu de manifestations comptant 
plus de mille personnes sauf celle très émotionnelle mais sans suite à propos de la tuerie islamophobe 
de la mosquée de Québec. La manifestation convoquée par les centrales syndicales à la mi-octobre en 
faveur du salaire minimum à 15$ l’heure, qui s’annonçait à première vue comme la plus importante de 
l’automne, fut un flop mal organisée d’environ 300 personnes (L’Aut’Journal) ce que j’ai pu constaté 
de visu1. C’est dire le « sérieux » des centrales pour cette « campagne » : elle n’est pour elles qu’un 
alibi pour les sauver de la honte d’avoir consciemment gâché, par esprit de collaboration de classe, la 
possibilité très réelle de grève générale au moins du secteur public en décembre 2015.  
 
La surprise vint de la Coalition Mains rouges qui organisa deux semaines plus tard une manifestation 
pour la justice sociale2, à peu près complètement oubliée des monopoles médiatiques. Y participèrent 
entre mille et deux mille personnes mélange de syndicats de base et de groupes populaires.  
 
Puis, un autre deux semaines plus tard, ce fut la « Grande manifestation contre la haine et le racisme », 
très médiatiquement couverte, qui compta de trois à cinq mille personnes ethniquement bigarrées, 
nationalement diversifiées et linguistiquement bi(tri)lingues3. Elle était appuyée par plusieurs dizaines 
d’organisations dont les plus connues du côté francophone sont la Fédération des femmes du Québec 
(FFQ), très présentes sur les lieux, le Conseil central du Montréal métropoliticain de la CSN (CCMM-
CSN), à première vue passablement absent de la manif, le Front d’action populaire en réaménagement 
urbain (FRAPRU), le Regroupement des comités logement et associations de locataires du Québec 
(RCLALQ), Alternatives, Montréal-Nord Républik, visiblement présents4.  
 
Ces deux dernières manifestations sont-elles le début d’un retournement au cri de « C’est assez! 
Reprenons l’initiative! »5 ? Enlever l’initiative de la rue aux groupes crypto-fascistes, au Québec 
comme ailleurs, est certainement la brèche nécessaire à une contre-attaque sociale et politique contre la 
crise de civilisation dans laquelle l’humanité s’empêtre. Dans la brume de l’austérité, le danger de 
guerre généralisée en Asie du nord-est et au Moyen-Orient sur fond de crise climatique s’enveniment. 
Ou bien les peuples s’unissent contre le capitalisme version néolibéralisme guerrier ou bien ils se 
laissent entraîner dans les affres de des guerres ethniques, ou autrement identitaires, larvées et 
sanguinaires.  
 
Si l’on se fie au who’s who de ces deux dernières manifestations, force est de remarquer l’absence de 
mobilisation Solidaire, sauf la racoleuse députation, contrairement à ses deux collectifs trotskystes 
montréalais (et les maoïstes). Les délices de la fusion nationaliste et électoraliste avec Option nationale 
semblent emporter la palme. 
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1 Voir mon album de photos « Manifestation 15$ heure 15-10-17 ». 
2 Voir mon album de photos « Manifestation mains rouges justice sociale 27-10-17 
3 Voir mon album de photos « Manifestation anti raciste du 12-11-17 » 
4 Montréal – Anti-fascisne info, 12 novembre – Grande manifestation contre la haine et le racisme, 6/10/17 
5 Alternatives, Grande manifestation contre la haine et le racisme , sans date 


